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L'audace des malfaiteurs grandit dans 
U région ooukmnaiae. Dans la nuit de 
dimanche à lundi, après avoir perce un 
coffre-fort et n'avoir emporté que des 
dindons, les cambrioleurs, qui avaient 
opéré antérieurement sans doute, ont ré
cidivé avec succès le lendemain. En plein 
centre de la ville, ils ont fracturé la 
porte d'un magasin, emporté as somme 
de U ooo francs en espèces, outre divers 
objets de valeur. 

Voici les faits : Rue Thiers. après un 
magasin de nouveautés et avant un salon 
d« coiffure précédant un bar. au fond 
dune cour, se trouvent les garages et 
bureau de réception de la maison de 
transports EJVB. La succursale de Bou
logne est gérée par les époux Malfov. 
lesquels demeurent dans limmeubic 
même, aux premier et second étages. 
Dans cette même cour, il y a d'autres 
locataires et un accès permet d'atteindre 
le derrière du bar. 

Lundi soir, les époux Malfov se rendi
rent à la messe de minuit Auparavant. 
M Malfoy avait arrête les comptes e: 
même prépare un chèque pour l'envover 
» son directeur. Avant de partir, il avait 
placé une somme d environ 25.000 francs 
dans la cuisine, qui est adjacente au bu
reau de réception. Lorsque les époux 
rentrèrent. Us ne constatèrent rien 
ci anormal et ceci d'autant plus facile
ment qu'il n'existe qu'une seule porte 
<: entrée a leur habitation, les fenêtres 
étant garnies de barreaux solides du rez-
de-chaussée au second étage. 

Mais, hier matin, ce lut un stupéfian-
reveil qui surgit A Mme Malfoy Elle 
«tait descendue pour préparer le café 
matinal, quand elle aperçut un complet 
désordre et dans la cuisine et dans le 
bureau. 

Un ou plusieurs cambrioleurs étaient 
passes là. 

Avec 1 argent d'un sac à main, un 
manteau de fourrure avait été dérobe 
Une pendule était arrêtée à 4 ta. 35 au 
matin, marquant sans doute l'heure île 
leur exploit. La porte de la cour avait 
«te forcée A l'aide d'une pince, les traces 
d,> pesées étant nettement visibles dans 
1» chambranle La policé fut prévenu-
M. Fauconnel. commissaire central. MM. I 
Lenoir. commissaire de permanence. 
Dambron. chef de sûreté, descendirent 
sur les lieux et procédèrent aux consta
ta lions. 

Hélas ! elles furent rapides. 
Mais, dans la matinée même, des élé- i 

ments précieux devaient parvenir aux 
enquêteurs. Dans la descente de Wimille. I 
en direction de Calais, on avait trome ; 
un tiroir-caisse contenant des papiers au 
nom de la maison E R.B.. ainsi que deux 
pinces-monseigneur, dont une encore I 
toute neuve et étiquetée 12 fr. 25 Ces | 
objets furent recueillis et mis sous scei- | 
!-.« par M. Lenoir. Quelques minutes 
«près, un coup de téléphone de Bonn m- ! 
- .es-les-Calais confirmait la trouvaille ! 
d autres papiers de la maison E.R.U. 
ainsi que d'autres pinces-monseigneur, i 

Les recherches convergèrent donc im-1 
mediatement vers cette direction, car 
on suppose les voleurs réfugies soit a 
Calais, ou soit repartis dans la direction 
do Lille. Un indice précieux a. d autre i 
part, été recueilli par les enquêteurs . 
rne sandale de cuir rouge comme en i 
portent certains camelots d origine afrl 
came. 

L enquête continue. 

UN GRAVE ACCIDENT 
DE CHASSE A BOULOGNE 

En voulant reprendre .on fusil qu'il i 
avait placé dans un coin du rendez-vous 
de chasse. M. Leclercq. contrôleur des | 
contributions directes qui se trouvait i 
avec des amis : MM. Couvois. Denquin. 
de Jenlis. vit le canon de son arme • 
subitement éclater à la main gauche, j 
Affreusement mutile, il a du être admis i 
immédiatement à la clinique du Doc
teur Houzel. a Boulogne. 
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UNE AFFAIRE DE FRAUDE 
DE SEMENCES 

DE POMMES DE TERRE 

LES ARBRES DE NOËL A ROUBAIX 
CHEZ LES ENFANTS 

DES ECOLES PRIMAIRES 
Hier, eurent lieu de nombreuses mani

festations de l'Arbre de Noël et. une fois 
encore, les enfants des écoles pnmaires 
eurent la Joie de se retrouver réunis dans 
la superbe salle des fêtes de la rue de 
l'Hospice, récemment restaurée. C'était 

lant de mille lumières et surchargé d'au
tant de Jouets. 

Une bonne centaine d'enfants accom
pagnaient leurs parents et M. Voreux. 
président d'honneur, leur adressa une 
charmante allocution, dans laquelle il 
rappela le but de cette fête. M. Voreux 
remercia aussi M. Hussin. le dévoué se
crétaire, et M. Gilles, qui assumèrent la 

Les Funérailles de M. Watremez 
Premier Adjoint, ont été célébrées hier 

Hier au début de l'après-midi ont été 
célébrées à Roubaix et au milieu d'une 
très grande assistance, les funérailles ci
viles de M. H. Watremez, premier adjoint 
au maire, conseiller d'arrondissement, 
vice-président de la Coopérative c La 
Paix ». 

Vers 14 heures se formait le cortège 
au domicile du défunt rue de Lannoy. 

Dejaegher, portait sur un coussin l'insi
gne de M. Watremez. Puis venait le Con
seil municipal au complet, entourant M. 
Lebaa, députe-maire; MM. OulUon. Pré
fet du Nord ; Chulliat. chef de cabinet; 
Orimaut, secrétaire général de la Pré
fecture du Nord ; Inghels, député-maire 
de Tourcoing; Vandermarlière. adjoint; 
BracKe-Desrousseaux. député ; Gombert, 

En sortant de la Mlle des fêtes les gosses essayent déjà leurs jouets. 

l i séance inaugurale o.ui se déroula dans 
u.i cadre charmant et dans une ambian
ce qui est d'ailleurs le propre de cette 
jeunesse turbulente et sans cesse en mou
vement. Une lois encore, la municipalité 
crut prendre certaines dispositions pour 
ne pas mécontenter les quelque cinq mil
le enfants fréquentant les écoles de Rou
baix. Il fallut donc procéder à deux 
séances, une le matin réservée i.ux gar
çonnets et la seconde laprès-midi pour 
les fillettes. 

Une partie artistique très complète et 
parfaitement mise au point c'.iarma nos 
Jeunes enfants qui se retirèrent enchan
tés et emportant de magnifiques jouets. 
Comme de coutume. M. le docteu." Léan-
dre Dupré. député du Nord, adjoint à 
l'Instruction Publique, prononça l'allocu
tion de circonstance. 
A L'UNION DES COMMERÇANTS 

DE LA RUE DE L EPEULE 
L'actif groupement des commerçant.' 

de la rue de l'Epeule. avait organise, 
dans la salle de bal du Colisée. une im 
portante distribution de jouets aux en
fants du quartier. Près de cinq cents gar
çons et fillettes avaient repondu a lin-
vitation des organisateurs. 

M. Noël Lievens. président de ce grou
pement procéda au tirage d'une tombo
la comportant trois cents lots, consis
tant en vêtements divers et de première 
nécessité. 

CHEZ LES ÉVADÉS DE GUERRE 
Les nombreux membres de l'Union des 

Evades de guerre étaient réunis dimanche 
en une charmante fête de famille qui se 
déroula au siège de cette société. 2. rue 
du Pays, a l'occasion de la fête de Noël. 

La salle avait été gracieusement déco
rée pour lacirconstance. etdansun angle 
se dressait un superbe arbre de Noël bril-

lourde tâche d'organiser cette fête. Après 
quoi la cérémonie commença, à la gran
de joie des enfants qui se retirèrent 
heureux et Joyeux les bras chargés de 
jouets et de friandises. 

CHEZ LES ANCIENS 
DE LA RHENANIE 

Une charmante fête se déroula diman
che après-midi chez les « Anciens de la 
Renan ie ». une fête enfantine sans dou
te, mais qui apporta certainement aux 
grandes personnes autant de plaisir 
qu'aux nombreux enfants qui en furent 
les bénéficiaires. 

La salle de réunion du « Café de la 
Cloche » où avait lieu cette fête, avait 
été abondamment garnie. 

ML Callebout. présidait cette gentille 
réunion, entouré du Conseil d'adminis
tration. 

Au cours d'un entracte, M. Tellier. vi
ce-président, remercia au nom de tous 
M. Callebout qui s'est dépensé sans 
compter pour l'organisation de cette fê
te. 

CHEZ LES HOSPITALISES 
Hier jour de Noël, les hospitalises fu

rent choyés. En effet, chacun etu, au re
pas de midi, un beau morceau de dinde 
dans son assiette, volaille savoureuse qui 
fut très appréciée de tous. Pour attein
dre ce but. le Conseil d'administration 
dut procéder à l'achat de quatre cents 
kîlogs de dindes dodues et cette impor
tante quantité fut répartie, suivant l'ef
fectif, entre l'Hôpital « La Fraternité ». 
l'Hospice Blanchemaille et l'Hospice Bar-
bieux. Pour que tout soit parfait, le me
nu suivant avait été confectionné : 
bouillon aux carottes, dindes, ôties, pe
tits pois, purée de pommes de terre, vin, 
gâteaux, café. 

DISTRIBUTION DES RÉCOMPENSES 
du Legs Boucher de Perthes à Roubaix 

UN HABITANT DE LA RÉGION 
OHAZEBROUCK SERAIT INCULPE | 
Le 23 décembre, le service départemen- i 

•al des fraudes était avisé par le régis- ! 

^eur de Mme la comtesse de Waresqu'l | 
qui possède, à Barbentane. d'importan'.es 
ptoprietes. qu une quantité de 15 tonnes | 
d^ semences de pommes de terre ache-1 
tees pour des « Esterlingen ». et dont les 
^acs contenaient le certificat d'origine, 
étaient fausses. 

Les agents de ce service procédèrent | 
a une enquête, qui permit de découvrir I 
une véritable entreprise de tromperie sur 
U qualité et la provenance de la mar- ; 
chandise vendue 

Le parquet de Tarascon. également i 
avisé, a ouvert une information. 

On annonce aussi, indépendamment • 
des poursuites intentées a la requête du I 
service de répression des fraudes, la i 
constitution de deux parties civiles, dont I 
un svndicat de défense. 

Lez semences de pommes de terre, -lu I 
lieu d'être « hollandaises ». seraient des 
« Flandres françaises » : les certificats 
d origine qui les accompagnaient seraient | 
taux et le préjudice causé très impor- i 
tant. 

LE RETENTISSEMENT 
OE CETTE AFFAIRE 

DANS NOTRE RÉGION 
Cette nouvelle, dès quelle fut connue 

dans les Flandres, a produit, dans les 
milieux intéressés, une certaine émotion : 
rous avons essayé d'obtenir quelquei 
renseignements à ce sujet. 

M. Ruolt, procureur de la République 
prés du tribunal d Hazebrouck. que nous 
avons consulté, nous a déclare qu'il 
n'était. Jusqu'à présent, saisi d'aucune 
façon de cette afffaire. 

D'autre part, une personne très au 
courant de la question ne nous a pas 
caché que la fraude des semences de 
pommes de terre devait, en ce moment. 
Sa pratiquer sur une assez grande 
échelle, en raison même de la différence 
qui existe entre les prix des plants d'ori
gine hollandaise et française. 

Nous avons pu obtenir, de source dis
crète mais bien informée. 1 assurance que 
I auteur de ces actes frauduleux habitait 
une commune de l'arrondissement d'Ha-
rebrouclt. 

Nous donnons cette dernière informa-
t ion avec réserve. 

• i» 

APRES LE PROCES DES 
FRANC1STES A VALENC1ENNES 

Nous avons relaté d'une manière abso
lument c photographique » les débats du 
procès, à Valenciennes. des dix fran-
cistes poursuivis pour dépôt d'armes. 

L'un des prévenus. M. Ramelot. pro
teste contre les renseignements fournis 
par la police sur son compte, renseigne
ments publies au cours de l'audience par 
M Adnet. présidant le tribunal. 

M. Ramelot proteste contre cette 
« information policière > : 

« Ancien combattant, nous écrit M. 
Ramelot. deux fou cité à l'ordre du Jour 
des armées, blessé de guerre, adjudant 
de réserve, j'exerce, depuis l'âge de 
lg ans. la profession de voyageur de 
commerce. Je compte, à l'heure actuelle. 
17 ans de métier, au service seulement 
de trois firmes différentes et Je suis titu 
laire de ma carte d'identité profession
nelle depuis sa création (S octobre 191g). 

» Mis en cause nommément. Je m'élève 
avec indignation contre les basses ca
lomnies dont U est fait usagé contre mot 
e*. Je vous prie d'insérer le démenti in-
dlané «t catégorique que J inflige à cette 
information bassement policière». 

La distribution des recompenses du 
legs Boucher de Perthes a eu lieu hier 
mardi 25. à 11 h., dans la salle des Ma
riages, à l'Hôtel de Ville, sous la prési
dence de M. Kléber Sory, adjoint au 
maire, entouré de MM. Paul Nys, Emile 
Lorthiois. Louis Dumont. Valentin Van-
noteghem. conseillers municipaux ; Be
noit Roussel, délègue de la Chambre de 
Commerce ; Joseph Crombé. délégué de 
la Société d'Emulation de Roubaix. 

En son vivant. M. Boucher de Crève-
cœur de Perthes, oflicier de la Légion 
d'honneur et propriétaire à Abbeville. 
a légué une somme de dix mille francs 
a chacune des vingt villes de France 
ayant le plus d'ouvrières pauvres. 

Cette somme, dit le testament, en date 
du 25 mai 1861, servira a donner annuel-

legs Boucher de Perthes, donna lecture 
mes mentes des lauréates. 

PREMIERE PRIME DE 500 FRANCS 
A M • VALENTINE MALFAIT 

La Commission a placé en première 
ligne Mlle Valentine MALFAIT. qui est 
née à Roubaix le 1" avril 1895. Celle-ci 
habite avec ses parents une petite mai
son située rue et impasse de la Barbe-
d Or, 10. 

Le père, incurable depuis deux ans et 
presque aveugle, ne peut se mouvoir que 
très difficilement. La mère, également 
incurable, ne peut s'occuper des soins 
du ménage. Et cependant, lors de notre 
visite, nous avons pu constater la gran
de propreté qui règne au foyer. 

Maîtresse de maison en dehors de ses 

vasistas qui était resté levé. Pour sortir. 
le i allée IUMIII n'eut qu'a, ouvrir la fe
nêtre qu'il tira ensuite derrière mt Dés 
empreinte» ont été nhféas et l; vnseur 
est activement recherché par le service 
de la Sûreté. 

n y a lieu de faire ressortir eue plu
sieurs vols furent " M » « dans cet éta
blissement depuis fin septembre dernier 
et que des objets les plus divers ont été 
enlevez. L'enquête continue. 
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aimer la muaiqu» car c'est un art beau
coup plus facile à apprendre dans ces 
condition». M. Delmet donna «neuM* 
loeture de la t l»aetflna«»i«i osa cours ** 
assure les parent» d« son déTOuaoMBt. Il 
donna cette assurance tant en «on nom 
qu'eu celui de M. Pruleux pour oui »a 
prompt rétablissement «et iiubslét 

Après la remise d n devoirs de vacan
ce», il fut procédé à un* tombola qui 
laissa tout ce petit monde enchanté, 
signaler que l'en prochain, las " 
penses seront distribuées par » • mm 
concours. 

La repris* de cours aura lieu la s Jan
vier pour les cuivres et le 4 Janvier pour 

I les bol». 

On nous prie d'insérer : 
< L'artlci» M osa Décret»-Lot» du 20 

Juillet dernier sur la Réforme Fiscale a 
donné pour la détermination des bases 
d'Imposition de» traitements et salaires, 
le» précisions suivantes : 

c La déduction A effectuer du chef des 
frais profession mis est farf»it*lrement 
fixé A 10 % du revenu brut, après défal
cation de» Ter—ment» des ***ur*nns» 
sociale» ou pour la constitution d'une 
retraite à capital aliéné. Pour les caté
gories de professions qui comportent nor
malement un pourcentage de frais plus 
élevé, 1* taux et le maximum de la dé
duction foifaitalre sont fixés par arrêté 
du Ministre des Finances. » 

t C'est assea dire l'importance de cette 
question d* frai» professionnels, pour les 
représentants, voyageur» et placier», tra
vaillant uniquement à la commission. 

c Or. en raison de la difficulté des 
affaires. les représentants ont fait d» 
nombreux efforts et sacrifices person
nel» : tournée élsrgle. voysges supplémen
taires, acquisition d'une voiture automo
bile, etc., etc.. ce qui a poussé A l'aug-

ment gratuit». Pour tous renssis^ssszeaiu 
•adresser »u siège, t Café Batnt-Phtrr* », 
place de la Liberté. 

WASQUEHAL 
LA FÊTE DE NOËL 

Suivant la traditionnelle coutume. 
Lucien Deuwille et Abei 
bras du comité des fêtes de 
du quartier du Petit Wasquebei. ont au 
cour» de 1» matinée de mardi, fart une 
large distribution de coouule» et chocolst 
sux enfsnts du quartier. 

D'autre part, dans les quartiers des 
Boers. du Laurier et du Gauquler. M. 
Paul Boas, président du comité des fêtes 
de ces quartiers, aidé de quelques mem
bre» du comité, a procédé à une distribu
tion de coquilles aux enfants des adhé
rents. Puis, les vieillards des » Petits 
Ménage* » du Centre et du Capreau ont 
également reçu la visite des membres de 
ce comité de bienfaisance, qui ont remis 
à chacun d'eux de auperbe* rcmillle» et 
quelques friandise». 

Caes le» A. C. du rentre. — A la salle 
des fête» de la mairie, devant une très 
nombreuse assistance, le comité de la 
section des ancien* combattante du Cen
tre présidé par M. Alfred Seynave. a fait 
une Importante distribution de Jouet» et 
coquille* aux enfants de moins de 10 sus 
de* adhèrent» du groupement. 

mentetlon de leurs frais pour une dlmi 
nutlon du chiffre d'affaires, due en par 
tle par la bel»*» des prix du gros des 
produits. 

« En dehors de certaine» »ituation* 
spéciale*, la montant ces frai» étant su
perleur aux commission*, on peut fixer 
pour de nombreux cas( un coefficient d* 
charge* à 70 % du montant brut de* 
salaires. 

c Le* organisations syndicale* ont na
turellement fait de nombreuses démar
ches qui n'ont pas encore abouti. 

t Désirant démontrer aux Pouvoirs Pu
blics, ravi» unanime de 1* corporation le 
Syndicat Indépendant de* Repré»entants. 
Voyageur» et Pl»cler» de Foubatx-Tour- . 
coing invite tou» le» professionnel» à une I importante» furent discutée» et les mem-
rèunlon de protestation qui aura lieu 1* bres de la < Mutuelle »u Décé* » reçurent 
dimanche 30 décembre, à 10 h.. * Csfé | leur nouvelle certe de pbarmacie pour 
du Violon d'Or ». 2, rue Delobel. à Tour- I l année l»ïî 

rhes le» A. C. du Capreau. — Les sn-
ciens combattant* du Capreau étaient 
réunis à ls salle de» tête* de la rue de 
Roubaix. hier mardi à 16 h., sous la pré
sidence de M. Pernsnd FéralUe. 1 Actif 
président d'honneur du groupement, en
touré de M. Qons, préaident et sutre» 
membres du comité. Au cour* d* cette 
assemblée générale, diverses questions 

coing. » 

En haut. le» personnalités, au premier rana desquelles. MM. LEBAS, 
DUPRE. SORY, VKRBEURGHT. DUHAMEL qui suivaient 

le char funèbre que l'on voit en bas. 
En tête venaient d'innombrables cou

ronnes et une plaque de marbre offerte 
par la ville puis la fanfare < La Paix » 
et les drapeaux des délégations. 

Les coins du poêle étaient tenus par 
MM. Henri Thérin. adjoint au maire, 
président du Conseil d'Arrondissement 
de Lille, représentant le Conseil d Arron
dissement et la municipalité ; Fleuris 
Vanherpe. conseiller municipal, repré-
tant la municipalité ; Henri Lefebvre 
représentant la section Roubaisienne du 
Parti Socialiste ; Oeorges D'Hont. re
présentant la Coopérative c La Paix »: 
Henri Bracq. aiui du défunt: Edouard 
Demeyer, représentant la fanfare < La 
Paix » 

Derrière le corbillard, l'appariteur, M. 

secrétaire général de la mairie de Tour
coing : Mulot, commissaire central de 
Roubaix et tous les commissaires de 
police de la Ville: le lieutenant de sa
peurs-pompiers de Roubaix Crépin: le 
capitaine de- gendarmerie Le Tallec : 
d'adjudant Trévaux; MM. Lerouge, du 
Bureau de Bienfaisance ; Duburcq. pré
sident de la F.A.L. de Roubaix. etc.. 

Aux sons des marches funèbres, le cor
tège se dirigea par la place de la Liber
té et la Grand Rue. entre une double 
haie de curieux, vers le cimetière. De
vant la tombe, des discours rappelant 
les qualités du défunt furent prononcés 
par MM. D'Hondt; Lefebvre; Thérin 
et Lebas. 

SOIREE DE CALA AU PROFIT 
DU TIMBRE ANTITUBERCULEUX 
C'est ce soir à Su h. 30 qu'aura lieu 

au Casino de Roubaix. sous la prési
dence de M. Sory, adjoint au maire. 
Président de l'Œuvre, le spectacle qui 
pourra être vu et entendu par les pe
tits et les grands sera un spectacle 
«ai. attrayant et ceux qui viendront 
apporter leur obole ne regretteront 
pas de s'être dérangé, car Mme I-ine 
Dariel et M. Simons présenteront dif
férents sketchs des plus amusants. 
Les lauréats roubaisiens s'y feront en
tendre dans des airs d'opéras et des 
chansons gaies ; la Fanfare DelaUre 
interprétera une ouverture, et l'Har
monie de Jean Mace exécutera « Prin
cesse Oardas ». 

Tous ceé artistes, ainsi que le per
sonnel du Casino ont prêté leur 
concours gracieusement. 

LES LAURÉATES ENTOURÉES DES MEMBRES DU COMITÉ DU LEGS 
lêment et à perpétuité une prime de 
cinq cents francs au moins et deux mé
dailles ou plus à celles de ces ouvrières 
qui se seront distinguées par leur travail 
et leur conduite. 

En ouvrant la séance. M. Kléber Sory. 
président de la commission, déclara : 

* Depuis un certain temps, hélas ! les 
postulantes à la prime instituée par le 
donateur sont très peu nombreuses et 
c'est ainsi qu'à plusieurs reprises, la 
Commission s'est trouvée dans l'obliga
tion d'en reporter l'attribution à l'année 
suivante : c'est d'ailleurs ce qui s'est 
présenté l'année dernière, de sorte que 
nous avons mille francs à répartir. 

Cette année, il semblait y avoir plé
thore : en effet, douze demandes nous 
étaient parvenues mais, fidèle exécutrice 
des dispositions testamentaires, la Com
mission dut, au «remicr examen, écar
ter 9 candidates qui. bien que très inté
ressantes, ne répondaient pas aux volon
tés de M. Boucher de Perthes. 

Pour les trois autres, voulant statuer 
en toute connaissance de cause, la Com
mission effectua une visite à domicile et 
c'est à la suite de celle-ci qu'elle décida 
de diviser la somme de 1.000 fr. dont elle 
disposait en trois primes : la première 
de 500 fr., la seconde et la troisième de 
250 fr. chacune. 

Je remercie d'une façon toute particu
lière MM. les membres de la Commission 
qui ont collaboré A la tâche toujours dé
licate de l'examen des dossiers et qui. 
avec la plus scrupuleuse probité, nous 
ont aidé dans le choix des candidates 
primées ». 

M. Paul Nys, rapporteur de la Com
mission, après avoir fait l'historique du 

heures d'atelier, Valentine Malfait se 
dévoue sans compter pour ses vieux pa
rents. Pour elle, aucune distraction, au
cun délassement, elle est toute à son 
œuvre d'abnégation filiale. 

Par ses soins assidus, par la tendresse 
vigilante dont elle les entouré, elle aide 
ses pauvres père et mère à traverser la 
dure épreuve que leur a réservée la vie. 

Ouvrière visiteuse des usines Glo
rieux de Pierrepont, rue de la Mackel-
lerie, Valentine Malfait, comme tant 
d'autres, hélas ! est durement atteinte 
par le chômage partiel, et c'est en se 
privant du strict nécessaire qu'elle assu
re la subsistance de ses parents. Elle 
supplée au bien-être, auquel ils devraient 
pouvoir prétendre aorès toute une vie de 
labeur, par le plus grand amour filial et 
par le. dévouement le plus absolu. Elle 
Jette dans leur pénible vieillesse un der
nier rayon de bonheur. 

Très estimée de son entourage. Valen
tine Malfait force l'admiration de tous 
et incame le genre de dévouement et de 
sacrifice volontaire qu'a voulu récom
penser M. Boucher de Perthes. 

DEUXIEME PRIME OE 250 FR. 
A M"• MATHILDE YSEBAERT 

Mlle Mathilde YSEBAERT habite avec 
ses parents, rue Lacroix, cour Vrambout, 
n° 3. Née à Roubaix le 23 décembre 1898. 
elle est actuellement âgée de 36 ans et 
n'a connu de la vie que les vicissitudes 
et les tourments. 

Tourments moraux de voir ses parents 
malades tous deux : un vieux père de 
72 ans, sujet à des crises d'apoplexie ; 
une mère de 77 ans, incurable, depuis 
sept ans alitée. Tourments pécunta'rea. 

comme chef de ménage, n'ayant pour 
toutes ressources que son maigre salaire 
d'ouvrière d'usine. 

Victime elle-même du travail le 31 août 
1933, elle dut subir une incapacité de 
huit mois, pendant lesquels les petites 
économies ama.ssées péniblement sou à i 
sou fondirent bien vite. Arrêt de travail ; 
de huit longs mois qui ajouta encore à 
la misère dans laquelle elle se débat. 

Aussi, c'est à peine rétablie qu'elle re
prit son emploi A l'usine Demarcq Frères. 
1. quai du SarteL A Roubaix, qui l'em
ploie depuis 23 ans et où elle est très 
estimée. 

Il ne peut pour elle être question de 
loisirs. Son temps est partagé entière
ment entre son travail à l'usine, les 
travaux ménagers et les soins à donner 
à ses vieux parents. Elle va. infatigable 
puisant dans son amour iilial la force 
nécessaire à son œuvre d'abnégation ; 
sans aucun regret du sacrifice consenti 
puisque celui-ci doit adoucir les maux 
de ses parents et trouvant sa récompense 
dans la satisfaction du devoir accompli 

Ces belles vertus honorent Mathilde 
Ysebaert et la Commission la félicite en 
lui décernant la deuxième prime. 

TROISIEME PRIME DE 250 FR. 
A M'» JEANNE ACCART 

Notre troisième lauréate est née A Rou
baix le 6 avril 1900. Elle habite avec ses 
parents, 29. rue Bayait. 

Comme les deux autres candidates que 
je viens de citer, elle a la charge de ses 
parents âgés de 76 et 77 ans, tous deux 
infirmes et incurables. 

Trieuse de chiffons à l'usine Liagre. 
rue des Carliers. à Tourcoing, dès sa 
journée terminée, elle s'occupe des tra
vaux du ménage et donne à ses parents 
les soins que réclame leur état. 

De plus et afin d'essayer de leur don
ner un peu de mieux-être, elle travaille 
comme vendeuse de magasin les samedis 
après-midi et dimanches matin. 

Jeanne ACCART se dévoue sans comp
ter pour ses parents. Elle est très bien 
notée dans son entourage et la Com
mission est heureuse de lui décerner la 
troisième prime en témoignage de sa 
conduite exemplaire. 

Encore un dangereux escroc 
sons let verrou* 

Depuis quelques temps, de nombreux 
piétons étaient accostés sur la voie pu
blique par un homme élégamment vêtu, 
portant un pardessus de très bonne 
coupe et qui. très mystérieusement, leur 
proposait des bagues d'hommes avec 
brillants du meilleur effet. Il les c fai
sait » tout d'abord très cher, en donnant 
sur leur provenance et les motifs qui les 
lui faisait vendre, des explications sub
tiles, en invoquant couramment qu'il 
était chômeur. Puis il baissait ses prix 
pour offrir définitivement sa camelotte 
au prix dérisoire de cinq francs. 

Il s'agissait, en réalité, de bagues en 
aluminium avec pierres en verre par
faitement taillé. Mais, 11 trouva proba
blement que ce genre de travail ne rap
portait pas suffisamment et son ingénio
sité lui fit trouver un autre truc qui 
devait assurer son nécessaire. Il Imagina 
de proposer, à des étrangers de préfé
rence, l'achat de pièces de monnaie 
anglaise dont la valeur n'excède pas 
deux c liards ». Ces pièces étaient bien 
dorées et il les mettait en vente pour 
la simple somme de cinquante francs. 
Afin de gagner son < client s 11 faisait 
entrevoir, toujours très mystérieusement 
qu'elles valaient plusieurs livres sterling. 

Il trouva certainement la combine 
excellente et devant assurer un fameux 
rendement et, samedi dernier, tandis qu'il 
s; trouvait dans un café sur le carreau 
des Halles, il Jeta son dévolu sur un 
Polonais et. sans ambages. 11 présenta 
sa < marchandise ». Mais l'étranger. 
connaissant suffisamment les pièces de 
monnaie flaira aussitôt la supercherie. 
Pourtant, il lit mine d'entrer dans la 
combinaison et, sous prétexte de faire 
de la monnaie il emmena le commerçant 
dans un café voisin, où il savait pouvoir 
téléphoner â la police. Le Polonais avait 
en main une des pièces couleur or et il 
tenait absolument A la garder pour prou
ver la culpabilité du peu scrupuleux mar
chand. 

Ce dernier prévoyant le danger profita 
d'un moment d'inattention de son client 
pour s'éclipser. C'est alors que l'étranger 
prit la décision de pister cet Individu et 
bientôt, tous deux arrivèrent au Parc 

— L I L L E — 

A 17 h.. d«n* ls même salie, le* famil
les des aucier.s combattants ètslent réu
nies en grand nombre et le* enfants eu
rent la joie d'assister à une distribution 
de belle» coauilles de Noël et de partici
per à une brillante tombol» dotée ée su
perbe* lot*. 

A 20 h., dan» la salle des fêtes du Ca
preau. la lête de Noél eacheva par un. 
grand bal de famille offert aux faaslUse 
des ancien» combattant» et aux personnes 
portsnt intérêt à la «oelété. qui n» man
quèrent pas d'y assister en grand nombre. 

Avis aux Contribuable». — Le Per
cepteur se rendra à la Mairie aujour
d'hui mercredi de H h. 3" à 16 h. pour 
percevoir les contributions, taxés et 
impôts divers et pour payer les man
dats départementaux. 

M Kauvergue. contrôleur des con
tributions directes se tiendra a la 
mairie le même tour à 15 h. pour four
nir ions renseignements utiles aux 
contl ibuables. 

Demain, jeudi à 14 h. 30, consultation 
des Nourrissons a lf.cole maternel]* 
ilu Capreau (lettres M à El et à 15 h. 30 
a l'école maternelle du Noir Bonnet. 

LEERS 
LE DEPOT D U TRAMWAYS 

Hg SERA PA8 FI RUS 
AU MOIS DE FtVRIIR 
avons déjà relaté le* pourparlers 

PETES DE NOËL ET DE NOUVEL A* 

les paaiersRécliiM cEXCELSM» 
«S la SRANOE BRASURI1 

LE GALA DU « PETIT MONDE 
ARTISTIQUE » 

Noël et le Nouvel An. fêtes essentielle
ment familiales !... Un gala du Peut 
Monde Artistique, spectacle de circons
tance, qui régale grands-parents aussi 
bien que petits-enfants !.. 

La matinée de dimanche prochain à I engagés en vue de la fermeture 
IHippodrome-TheAtre permettra aux fa-1 du dépôt de* tramsrsys de la rue de 
milles de terminer 1 année rur une vi- • bstx pour l« mois de février i«S6. Noua 
sion réconfortante où les évolutions ar-1 pouvons aujourd'hui annoncer que cette 
usuques de plus de soùtant* dix enfants i fermeture est retardé» et que •unpiemejrt 
feront vibre? les Ames éprises de frai- i ^ " « T , " > " £ * * " *"«»*» <*> **• 
cheur et de beau spectacle. 

Distraction pour l'esprit, grâce à un 
programme duquel sont éliminées les 
niaiseries trop souvent réservées aux 
tout petits. Enchantement pour les yeux, 
procuré par une mise en scène somp
tueuse et la féerie des couleurs lumineu
ses. Régal pour les oreilles due à l'inter
prétation délicate d'œuvres de bon au
teurs par un orchestre de choix. 

BOUTEILLES 01 «RANDS 
'VINS SÉLECTIONNES. 

Tél. 7162, demander renseignements et 
circulaires aux livreurs et aux bureaux. 

EXCEPTIONNELLEMENT 
4 bennes bouteille» : 1 Château Salnt-
Êmillon. 1 Chéteaunetrf du Pane IBM, 
1 Frsnsae, t Champagne 

1 Salnt-Juli*n, 1 
Oélaaux eu Layon, 1 Fleurie 
•U encore I 1 Saint Êmillon, 
1 Msnbazlllao, 1 Beaujelal». 

19 fr. 
14 fr. 
Il fr. 

changeur administra une sévère correc
tion au Polonais. Celui-ci prit donc la 
décision d'en référer à la Sûreté, et, dès 
qu'il fut mis au courant des faits, M. 
Moulin, chef des services de la Sûreté. 
fi: entreprendre d'activés recherches 
afin d'identifier et de retrouver la trace 
de cet indélicat individu. 

Il fut établi qu'il s'agissait d'un cer
tain Antoine Marcel Lamotte. âgé de 
33 ans. demeurant, depuis quelques mois, 
en garni, dans la rue du Collège, en com
pagnie d'une fille soumise surnommée 
« La Belle Lisa ». Cet individu avait 
déjà, été inquiété pour la vente illicite de 
ses bagues, car il se souciait peu de la 
patente, du recipisse de déclaration de 
marchand ambulant, etc... Appréhendé 
et amené devant M.. Moulin. Lamotte 
finit, après bien des réticences par 
avouer les faits qui lui sont reprochés. 
Il a été maintenu en état d'arrestation 
pour être défère au parquet de Lille, 
sous l'inculpation de tentative d'escro
querie, coups et blessures volontaires. 

C'est d'autre part, le type du véritable 
souteneur, déjà condamné à plusieurs 
reprises, notamment pour escroquerie en 
1834, A Lille, et son séjour dans cette 
ville devenant intenable, il décida de 
venir continuer son trafic à Roubaix. où 
il a élu domicile depuis septembre der
nier. 

VOL DE LAPINS 
M. Camille Letombe, 40 ans, garde de 

navigation du canal de Roubaix, demeu
rant 68, quai de Qualais. a déposé une 
plainte pour vol de quatre lapins com
mis au cours de la nuit de lundi a mar
di dans un baraquement dans le Jardin 
de son habitation. 

Le service de la Sûreté reherche le 
cct'pable. 

VOL DANS UNE ECOLE 
Durant la nuit de lundi A mardi, un 

individu s'est introduit dans une salle 
de l'école libre située MB, rue Jouffroy, 
et se retira en emportant 10 pull-over 
d'enfants. C'est hier matin que le vol 
fut constaté par le directeur M. Fran
çois Mazereuw Ce dernier a déposé une 
plainte entre les mains de M. André, 
commissaire de permanence. 

Après enquête sur les lieux, U fut éta
bli que l'auteur de ce vol avait du *1n< 

Sociétés et Comités 
ORPHEON DES A. C. FT SOLDATS. — 

Jeudi à 19 h. .?0. répétition générale de» oeu
vres qui seront exécutées dimanche 30 dé
cembre en 1 église Notre-Dame de lourde» 
(Parc Barbieux) 4 ls Mes.se d* 11 h. Pré
sence Indispensable. 

HARMONIE ACCORDEONISTE DO CEN
TRE. S. rue du M»rérh»l-Foch. — Exception
nellement cette semaine, la répétition gêné-
rai» pour clairons, tambours et accordéons 
aura lieu Jeudi 77 décembre à 19 h. :'•> 

UNION DES MUTILES ET REFORMES. — 
Le Conseil d'administration pri» ses mem
bres disponibles de bien vouloir »wi«ler aux 
funér»ilies de M. Delplanqiie Adolphe, qui 
auront lieu Jeudi 57 décembre à 9 b. en 
l'Eglise Salnt-Ëloi. Rassemblement a la axal-
«on mortuaire, ru* dtt Dr Dupont (Blanc-
Seau) S S h. ti. 

COMBATTANTS REPUBLICAINS. — Les 
membres disponibles sont priés d"»ssi»ler »«x 
obsèques de M. Léon Reynier, qui «uront 
lieu mercredi J» décembre à s h. 30 en 1 église 
du s»int-Rédempteur. Assemblé» à l'hôpital 
de la Fraternité S s h. ts, rue St-Hubert. 

SOCIETES SPORTIVES 
PREPARATION MILITAIRE. — 0»ntr* ars. 

» M d» Ssert», « bis ru» du Grand Chemin. 
— Cours pratique sous la direction de M. 
Maurice S»lliy. professeur diplômé, aidé de 
son «djud»nt maître d'Armes E. Mans, au
jourd'hui mercredi à U h. 15. Assouplisse
ments éducatifs. Exercices d» plancher. Appli
cations, sauts en hauteur et longueur. Tir 
à la carabine. Concour» « plu» belle balle .. 

Samedi » à n h. n. développement, thora-
ciqne. exercices de lorce. Applications agrès, 
grimper. 

Cours théorique : Jeudi 97 S 90 h. sous 1s 
direction du lieutenant Instructeur. 

ETAT CIVIL 
N i i i u n m : René Mouchon. rue de 

Lannoy, 2S1, Fort Deepret 41. — Thérèse 
Hurlus. rue de l'Aima. Fort Wattel W. — 

vre 15 
p«»t» : Théophile Pochodz»), 42 ans. 

Bd de ls République 76. — Marie Des-
seyn. 71 ans. ép. Rooms. Bd de Metz, cité 
St-Prançoi» 10. — Matblld* Demol. 67 ans. 
ép. Vanoost. rue du Fresnoy 80. 

WATTRELOS 
Symahenle 

soir, mercredi, répétition générale su 
siège à 1» h. 30. 

A. JACQUEM0HT C S 6 N T ? ^ N 

i n — Rue Carne» — m 
Extractions i S fr. — OsiUsrs i éSS fr. 

Renseign. gratutits. Assur. Sociales 
406» 

CROIX 
Harmonie mutuelle. — Dimanche, k 

11 h., s'est tenue, au siège de ls société, 
« Csfé St-Pterre », ls réunion annuelle de* 
élève*. Cette assemblée, où tous le* en
fsnts et Jeune* gens étalent accompa
gné» d* leur* parant* ae déroule eou* 1* 
présidence de M. Léon Braseart. prési
dent actif entouré de 1* commission 
kdmtnlstrattve. de M. Carpentter. direc
teur de l'Harmonie : de M. Deimet. pro
fesseur et de plusieurs musiciens. M. Pru
leux. soue-dlreeteur. étant malade, n'a pu 
être pressât, 

M Brsassxt ouvrit 1* séance et aasura 
les parents de* élèves de toute ls sollici
tude des professeur*, leur démontra le* 
avantage* de la muaiqu* et Initeéa *ur la 
régularité de* présence* aux oours. M. 
Vsnhsmme, vice-président fit un exposé 

élé-
qul 

Barbieux ou, dans un coin désert, le trodulre dans le local en passant par un 

La Ste-Céeil* t l'Orphéon 
Mardi, à l s messe de 10 h., en régit»* SA» 
Vsast. l'Orphéon Leereols donnait aon 
audition annuelle de Ste-Cécile. audition 
qui fut aussi goûtée que celle de* *nti*e» 
précédente», car cet excellent groupe
ment a eu à honneur de prouver, malgré 
le* difficultés du moment, qu* es valeur 
n'iviit point faibli, ce qu'il a fort brU-
limmmt démontré. 

Sous 1 Autorité de M. Octave Decocq qui 
diriges avec une grande maîtrise. l'Or
phéon Leeraols exécuta la » U»aw en la 
bémol » de Théodore Dubois, dont la dif
ficulté ne f»it que rehausser le brto de 
1 interprétation. Il semble que. de plus 
en plu» en progrès, cette masse chorale, 
dont l'homogénéité et 1* Juste*** «on* 
remarquables, s encore amélioré se* qua
lités, par un souri d'interprétation et 
une expression qui sttestent rho* les 
exécutant» une p*rf»ite compréhension, 
de l'œuvre du maître exécutée. 

L'Orphéon Leersols » »cqul», à Lsera, 
une rCsce prépondérante. résultas 
de son travail, de sa prévoyance et de 
son zélé et tout le mérite revient au chef, 
doué de qualités de première ordre, e» 
aux membres, animés du feu sacré qui 
conduit à secomplissement de* prodiges. 

Après l'audition, la société se rendre 
à son siège, csfé •Jantéle-Decocq. rua 
Mlchelet. où fut aervl un vin d'honneur. 

A 14 heure», dans ls même asile, un 
banquet Intime, réunissait d* nouveau 
les sociétaire» autour de M. Victor Mer-
chez, président, entouré de* membres es* 
ls Commission. 

Au dessert. M. Merchez remercia les 
membre* de la Commission de leur dé
vouement à ls société. Il fut appel a sa 
propande en vue de l'accroissement duj 
nombre de sociétaire» 

M. Octave Decocq. chef, eut un mol 
aimable pour le Président et remercia Isa 
choristes de leur attachement S ht société. 

Le repas se termina dan» le plu» gran» 
de gaieté eu milieu des ch*n/on*. 

L* Nsél du l u i rr.no».I»»li»n. — La 
Jszz Franco-Italien avait organisé lundi 
soir, à l'occasion d* la fête de Noël, une 
fête au café Saint-Luc. rue de la Mairie, 
Toute ls soirée et tard dans la nuit, l'ani
mation fut grande. Ls même tète se renou» 
vels hier mardi avec le même entrain. 

La têt* d* Noél ehet le* Famille» Nom, 
brous**. — L* section local* d* l'Associa» 
tlon des Famille* Nombreuses a tenu 
mardi, à 1S h., a*, réunion annuelle, eu 
café Lory. rue de la Mairie, sous la prési
dence de M. Victor sfulller. assisté d* M. 

Andrée Plaisant, ru* Cholseul. C. Lefeb-, J m e 7 rjeprat. .ecrétaire. De* coquille, fut 
rent remise* à tou» le» adhérent* et 
friandise» dl»tribuée» aux enfanta des 
membres. , 

L* régime du pain frontalier. — Les bé
néficiaires qui désirent changer de bou
langer* «ont Invités à en faire la décla
ration et ceux »'*pprovl»lonnant en Belgi
que, à. déposer leur carte pour renouvel
lement au secrétariat de la Mairie, déa 
que possible et su plus tard le 30 décem
bre. 

Les boulangers sont invités à retirer 
leur* cartes su bureau de* douane* et éj 
le» déposer en vue de la vérification. 

Nourrisson*. — La prochaine réunion, 
de la consultation de* nourrissons aura 
lieu Jeudi 27 décembre, a 16 h. 30. Si 
l'école de* Aile*, ru* da la Mairie. 

Pointas* dos ohérnours. — Aujourd'hui 
mercredi, à 10 h . place de l'Eglise. 

Seeiété d* Bigeehon**. — Aujourd'hui 
mercredi S 20 h. chez Mme Veuve Bernard 
rue Joseph Leroy, réunion de formation. 
Tous les amateur* y sont invités. 

Football. — Dimanche. A Cessai. I* 
Racine; Club de Leers rencontrera, ea 
un match de championnat, rexoeUenta 
équipe des Montagnards 

La partie se déroula sous une pluie 
battante, ce qui incommoda baa-wcAi*) 
les Joueurs de Leers. Néanmoins, féqut. 
pe de Casse! est de beaucoup if»»»»»aiiia, 
A la mi-temps, le score était de 3 A • 
en faveur des Montagnards. 

L» banquet osa Msu-illaurs — Lé ban
quet de la société de manille établi* 
chez M. Oeorges Messtan aura heu la 
dimanche 30 décembre. 

Las sociétaires n'étant pas «*-•,-•-»*-
blés pour ce Jour sont priés de piéie» 
nlr au local avant Jeudi. Réunion au 
local, dimanche A midi. 

Msnllte saaojéa. — Bassedl SS et dimaa-
che 30 déuemlno, grand concours a* sas» 
nllle contrés chas Jean Bars. SS ois, nksea 
de l-Bkilae. 3 tour» pour l t fr. sOsa : S fa» 
La cornmiseien : Louis AtarsjwsMe s* CJS 
tav* Delcsmbr*. 

Mes.se
rr.no�

